
 

 

 

 

 

 

Votre présence aimante et priante 

auprès de notre chère sœur 

 

ISABELLE LAMBERT 

nous a profondément touchées et réconfortées. 

 

De tout cœur, 

les Sœurs de Saint-Joseph de Saint-Hyacinthe 

et la famille Lambert vous remercient. 

 

Que votre sympathie et vos gestes de délicatesse 

se transforment en lumière et paix autour de nous ! 

 

Puisse le Dieu de la vie accueillir sœur Isabelle 

et lui obtenir le Royaume des élus ! 

 

 
 

Sœur Claudette Robert, s.j.s.h. 

Supérieure générale 
 
 

 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

 
 
 
 

  Sœur ISABELLE LAMBERT 

 

 

  

« Au sanctuaire, je t’ai contemplé,  
voyant ta puissance et ta gloire. » 

                                                   (Ps 63,3) 
 

 
 
 



Hommage à sœur ISABELLE LAMBERT 
(Sœur Sainte-Isabelle) 

 

Naissance : 25 août 1920 à Saint-Marcel (Québec) 
Baptême : 26 août 1920 
Nom du père : Wilfrid Lambert 
Nom de la mère : Angélina Blain 
Vœux temporaires : 19 mars 1945 
Vœux perpétuels : 15 août 1948 
Date du décès : 23 avril 2015 
 

1920 - 2015 
 

Une belle histoire d’amour commence le vingt-cinq août 1920 pour 
Isabelle qui naît au foyer chaleureux de papa Wilfrid, au deuxième 
rang de Saint-Marcel.  La onzième d’une famille de dix-huit enfants, 
elle est accueillie avec joie par sa mère et les aînés qui protègent 
leur petite sœur avec tendresse. On la berce, on l’endort, on 
surveille ses pleurs, elle est si fragile. Mais Isabelle a de la volonté et 
du courage.  
 

Dès ses six ans, elle se rend à l’école où Mademoiselle Forcier lui 
enseigne avec autorité les éléments de la science. En écolière 
studieuse, elle poursuit ses études pendant un an au pensionnat des 
Sœurs de la Charité de Saint-Hyacinthe. C’est là que le Seigneur 
éclaire sa vie et lui donne le goût de rejoindre sa grande sœur 
Dolorès (sœur Saint-Anselme), professe chez les Sœurs de Saint-
Joseph. 
 

«Viens, lui dit Jésus, tu es à moi.» Après un fervent Noviciat, elle 
prononce ses vœux le dix-neuf mars 1945. Avec l’enthousiasme de 
ses vingt-cinq ans, elle débute une longue carrière de services 
communautaires. Cordon-bleu dans seize paroisses du Québec, 
nous la retrouvons entre autres à Saint-Joseph-de-Sorel, Saint-Roch, 
Notre-Dame-des-Bois et à Saint-Robert. Avec toujours le même zèle 
et cela pendant trente-quatre ans, elle prépare pour ses compagnes 
des repas appétissants, source d’énergie et de bonne humeur. 

En 1979, elle entre à l’École Secondaire Saint-Joseph comme 
préposée à la bibliothèque pour réparer les livres et assurer une 
surveillance aimable aux élèves. Ce stage de dix-sept ans lui permet 
de visiter ses frères vieillissants et de multiplier ses services, accom-
pagnée de sa sœur Dolorès. Sœur Isabelle aime la marche et aller en 
ville faire les commissions de ses compagnes enrichit la corbeille de 
son bénévolat. En récréation, le Romy est son jeu préféré et ses 
yeux ne manquent aucune occasion pour terminer première.  
  
En 1997, le médecin lui conseille de ralentir ses activités. La Maison 
mère l’accueille et lui offre une mi-retraite qu’elle agrémente de 
visites prolongées à la chapelle où elle s’entretient avec son 
Seigneur. Elle aime rencontrer les malades, répondre à leurs désirs 
en toute amitié. Ses services aux « Amis de la prière » sont discrets 
et efficaces, combien de feuillets sont pliés et comptés. Assurer une 
suppléance à la réception des dîners payants nous prouve sa fidélité 
et la gratuité qui la caractérise. 
 

Mais la maladie fait son œuvre, la voilà au grand repos au deuxième 
étage. Elle accepte de vivre dépendante de celles qui veillent sur 
notre bien-être. Comme lien de famille, sa cousine Candide 
demeure son trésor. Si vous rencontrez sœur Isabelle, vous avez 
droit à son regard sympathique et à une ou deux questions pour lui 
rappeler l’horaire du jour. Elle est consciente que ses forces 
diminuent et que son heure approche. La confiance qu’elle a 
manifestée à son Dieu durant toute sa vie la garde sereine et prête à 
prendre son envol. Aussi, son cœur psalmodie «Au sanctuaire je t’ai 
contemplé, voyant ta puissance et ta gloire.» (Ps 63, 3)  Souvent 
nous la remarquons en attitude de prière près de son Dieu. Son 
adoration rejoint celle des anges et de toute la cour céleste. 
 

 Chère sœur Isabelle, que la paix, la joie et le bonheur sans fin soient 
ton héritage, toi qui toute ta vie as servi le pain quotidien à pleine 
mesure et as réjoui les cœurs par tes attentions fraternelles.  Sois 
remerciée et comblée par la Présence  de ton Dieu! 

 
 Georgette Saint-Laurent,  s.j.s.h. 


